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Minis bulles

Deux activistes, Sébastien Kennes 
et Amaury Ghijselings, ralentissent 
un instant pour se demander si et 
comment leurs engagements pour 
la justice sociale et l’environne-
ment sont utiles ? Leurs actions 
devraient-elles être plus radicales ?  
Ça veut dire quoi « radical »? Ils ont 
une idée mais ils voudraient avoir 
l’avis du public sur la question ! 
C’est une « conférence gesticulée », 
un spectacle pour rire, se poser des 
questions et donner son avis …
Plus d’info : http://conferences-
gesticulees.be/?page_id=24

Le défi du projet LIFE Prairies boca-
gères c’est 150 hectares de prairies 
fleuries restaurées en l’espace de 
7 ans ! Protéger, planter, creuser, 
faucher, et refaçonner nos paysages 
d’antan et tenter de préserver six 
espèces menacées d’extinction. Un 
patrimoine naturel et culturel plein 
de couleurs d’autrefois à découvrir 
dans ce film : https://www.youtube.
com/watch?v=tLVLEIedc5k

RADICAL !? OU 
COMMENT AGIR 
ICI, MAINTENANT 
ET ENSEMBLE ?

FILM DU PROJET 
LIFE PRAIRIES 
BOCAGÈRES

Jusqu’au 10 avril 2016, le 
Muséum des Sciences natu-
relles organise un grand 
concours d’idées originales 
pour protéger la biodiversité. 
Les meilleures idées seront 
publiées et récompensées par 
de superbes prix. Le concours 
est ouvert à tous, sans limite 
d’âge, en individuel ou en 
groupe. Plus d’info : http://
www.jedonnevieamaplanete.
be/fr/concours_694.aspx

CONCOURS « 1001 
IDÉES – SAUVONS 
LA BIODIVERSITÉ »

LE CLIMAT 
SOUS LES 
PROJECTEURS 

Envie de mieux com-
prendre le fonctionnement 
des dérèglements clima-
tiques et l’imaginaire qu’ils 
suscitent ?  Point Culture 
propose un guide qui liste 
des documentaires, des 
films de fiction et des 
chansons sur le sujet. Avec 
l’appui de spécialistes, 
il identifie et analyse les 
représentations que le ci-
néma véhicule et participe 
à construire autour des 
changements climatiques. 
Et c’est téléchargeable : 
http://pointculture.be/
service-educatif/publi-
cations/

Le magazine 
qui pétille 
d’idées jeunes
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Dans ce monde, il y a des choses 
insupportables. Pour le voir, il 
faut bien regarder, chercher. 
Je dis aux jeunes: « cherchez 
un peu, vous allez trouver » . 
La pire des attitudes est l’in-
différence, dire : « je n’y peux 
rien, je me débrouille ». En 
vous comportant ainsi, vous 
perdez l’une des composantes 
essentielles qui fait l’humain. 
Une des composantes indispen-
sables : la faculté d’indignation 
et l’engagement qui en est la 
conséquence.

Stéphane Hessel,  
Indignez-vous !, Indigène édi-

tion, Montpellier, 2010, p.6.

Remerciements
Contacter 50 jeunes c’est autant de re-
cherches sur le net, de mails envoyés et de 
coups de fil passés à diverses personnes et 
associations. Sans elles une telle aventure 
n’aurait été possible, nous les remercions 
ici chaleureusement !

Quentin Triest d’Agricall, AGL, les Amis de 
la Terre, Al’Terre Nativement Vôtre, l’eco-
team de l’Athénée Royale Chênée, Bouillon 
Malibran, Campus en Transition, Catherine 
Rassel du CPAS de Namur, Cédric Defleur, 
le Collège Notre-Dame de la Paix d’Erpent 
et son ecoteam, CNCD, le Contrat de Rivière 
Haute-Meuse, Cuisine Sauvage, le Défi Bel-
gique Afrique au sein de l’Institut de la Pro-
vidence de Champion, DevelpKot, Ecole en 
Colère, les collègues d’Empreintes, Ekoteam, 
FCJMP, les GASAP, Nadette Guibert, Goo-
dPlanet avec l’Assemblée des Jeunes Wal-

lons  et le Parlement des Jeunes Bruxellois 
pour l’Environnement, Laure de Hesselle du 
magazine Imagine, Sarah Schlitz et l’équipe 
d’Inter-Environnement Wallonie, Incroyables 
Comestibles, JAGROS, les Jeunes CSC, 
Jeunes et Nature, Kap sur l’Avenir, Kap Vert, 
Kot L’Oasis, Kot Planète Terre, les Machines 
du Voisin, Little Food, Eric Marchal, la MJ 
Antistatic, Nathalie Heusquin de la FMJ et 
les Maisons de Jeunes Vertes du Brabant 
Wallon, Namur à Prendre, Natagora Jeunes, 
Nucléaire Stop Kernergie, Oxfam en Action et 
Jeunes Magasins Oxfam, Charles Menne de 
l’école Pie 10 de Châtelineau, Permafungi, 
Quentin Lebeau, Quinoa, Rencontre des Conti-
nents, Repair Together, le réseau ADES, le 
Réseau des Consommateurs Responsables, 
le Réseau Idée, le Réseau en Transition, la 
SEMO, Terre en Vue, le festival Visa Vie, WWF, 
ZIN tv et Z! asbl.

Laura Delfosse 31 ans

« A la Source », Redu 
www.alasource.be 
contact@alasource.be

Engagée à 100% dans ce projet, 
je vis dans l’alternative en dépen-
dant moins du système capitaliste 
tout en retrouvant des valeurs hu-

maines : se respecter et respecter la nature et les hommes. 

Ce projet promeut la vie en habitat léger, la culture maraîchère et la 
production de semences, via la diffusion des savoir-faire et savoir-être.

Mon engagement vient de mon refus de rentrer dans le moule, ma force 
intérieure. La peur de vivre à côté de ma vie, de perdre mon chemin de 
vie. D’être ici pour faire et pas pour être qui je suis. 

Les jeunes d’aujourd’hui ne rentrent pas dans le moule de ce monde de 
compétition. Ils cherchent un sens, veulent laisser une trace. Quand ils 
se réveillent, ils parlent de spiritualité, de lien, de respect. Ils mettent 
des noms sur des émotions! Ils sont très intéressants. « Soit le chan-
gement que tu veux voir dans ce monde » (Gandhi).

Olivier Struelens 25 ans

« Sauver la Plaine », Ixelles 
www.laplaine.jimdo.com 
sauverlaplaine@gmail.com

Notre comité organise des mo-
bilisations politiques et des ac-
tions juridiques pour empêcher 
l’urbanisation irréfléchie et aber-
rante du plus grand espace vert 
d’Ixelles, le campus de la Plaine 
(ULB). 

J’ai l’impression qu’une partie des 
jeunes est totalement désœuvrée 
et l’autre hyper-engagée. On dirait 
presque que les citoyens engagés 
s’évertuent à compenser l’inacti-
vité et le pessimisme des autres. 
Que dire ? Fonce ! Si quelque 
chose te tient à cœur, il faut y 
mettre toute ta volonté. L’envie 
est justement ce qui tient en vie, 
alors il faut la suivre ! Se mobi-
liser est soit une nécessité soit 
inutile, selon le point de vue. Mais 
l’indifférence ne peut pas être une 
réponse aux défis de notre siècle. 
Ma devise : « allier le pessimisme 
de l’intelligence à l’optimisme de 
la volonté ».

Olivier Vermeulen 28 ans

« Musée du C/Kapitalisme Mu-
seum », Cité Culture (Bruxelles) 
www.museeducapitalisme.org 
contact@kapitalismemuseum.org

Les visites guidées des 4 salles 
(origines, espoirs, limites, alter-
natives) du musée permettent au 

visiteur de comprendre les nombreuses facettes du capitalisme et de 
s’outiller pour agir consciemment face aux enjeux de notre société. 

Les jeunes connaissent fort bien les problèmes sociétaux, mais le 
changement de leur «objectif de vie» ainsi que les freins familiaux et 
la facilité que nous offre la société actuelle les empêchent souvent de 
s’engager réellement dans une autre voie que le métro-boulot-dodo 
offert par la société capitaliste. 

La vie ne vaut d’être vécue que dans une joie profonde, ceci est impos-
sible en se conformant à la société actuelle. L’engagement est une 
voie magnifique à ceux qui veulent «vivre» et non «survivre».

Elisabeth Lagasse 24 ans

« Climate Express » 
www.climate-express.be 
contact@climate-express.be

Nous essayons de mobiliser 10.000 belges vers la Marche climatique 
et les Climate Games à Paris, en marge de la COP21, afin de réclamer 
un accord juste et ambitieux.

Face aux enjeux climatiques, j’ai besoin d’agir pour tenter de faire changer les choses. Or, on est beaucoup 
plus puissants quand on le fait à plusieurs, tout en s’amusant. Si les résultats ne sont pas toujours visibles, 
ce qu’on crée en termes de vie associative et de savoir-faire organisationnels est très précieux. 

Les jeunes d’aujourd’hui sont moins résignés, ils ont besoin de croire en l’avenir. Il ne faut pas être seul 
face à ses indignations en donnant du sens à une existence et un monde qui peuvent paraître absurdes et 
déprimants. Ma devise : « tout seul on va plus vite, ensemble on va plus loin ».

Edito 
50 nuances de green…
Ils sont jeunes et ils contredisent l’idée ambiante selon 
laquelle les jeunes ne s’engagent plus. Ils se bougent pour 
rendre le monde plus juste, plus vert, plus solidaire… Ce 
50ème numéro de Bulles Vertes met 50 d’entre eux en lumière.

Trimestre après trimestre, le magazine qui pétille d’idées 
jeunes informe et suscite le débat sur les questions environ-
nementales et plus largement sur les enjeux de société qui 
concernent la jeunesse.  Les 50 témoignages de jeunes de 
ce numéro un peu spécial sont à l’image de cette diversité.

Certains d’entre eux sont encore aux études, voire à l’école.  
D’autres travaillent déjà ou sont à la recherche d’un emploi.  
Leur engagement est bénévole, quelques-uns en ont fait 
leur métier.  Les thématiques qui les animent sont tout 
aussi variées que leur manière d’agir : mobilisateur contre 
le réchauffement climatique, maraîcher en permaculture, 

militant pour l’accès au logement, animateur nature, promo-
teur et créateur d’alternatives de consommation, initiateur 
d’un café citoyen, militant contre les inégalités Nord-Sud,…

Leurs témoignages sont courts, trop courts ! Ils sont là pour 
donner envie de s’engager. Parce que l’engagement donne 
du sens à la vie, parce qu’on y développe des amitiés fortes, 
parce qu’on y apprend des tas de choses utiles pour la vie 
d’aujourd’hui et celle de demain.  Et surtout, parce que c’est 
nécessaire : les raisons de s’indigner sont nombreuses. 

Ces jeunes sont inspirants, non ? Pour son soixantième 
numéro, Bulles Vertes mettra en lumière 60 autres jeunes 
qui résistent, dénoncent, créent, rassemblent, sensibilisent, 
produisent… pour un monde meilleur.  Seras-tu l’un de ces 
nouveaux témoins?

Mathieu Le Clef

Hugo Nassogne 27 ans

Le « PAVE », Namur 
www.ecocracs.be 

Le « Pôle Animateurs Volontaires 
Environnement » m’a formé à ap-
porter aux enfants une animation 
qui a du sens, en leur faisant dé-
couvrir des aspects sociétaux de 
manière plaisante et amusante. 
C’est aussi une reconnexion avec 
le grand air.

Ça me plaît d’amener un message 
via une animation, mais aussi 
d’apprendre des techniques d’ani-
mation avec un contenu sensoriel, 
réflexif, favorisant le partage. Les 
enfants construisent une part de 
l’animation, je ne me lasse donc 
jamais car c’est chaque fois dif-
férent. 
J’ai l’impression que les jeunes 
sont engagés, même si tous 
ne passent pas encore le pas. 
Certains sont contraints par le 
temps, la peur de mettre le pied 
dans quelque chose dont ils ne 
pourraient se désengager facile-
ment. D’autres peuvent l’être par 
la mobilité.

Giuseppe  
Orobello 25 ans

«Bulles Vertes », Namur 
www.ecocracs.be

Bonjour ! Actuellement, je suis en Jordanie où j’effectue un stage en 
communication dans une association promouvant l’activisme des jeunes 
en tant qu’acteurs de changement. 

J’ai fait connaissance avec Empreintes alors que j’étais membre du 
kot-à-projet Oasis de Louvain-la-Neuve. L’idée était de participer au 
projet le projet RZO, qui met en réseau les initiatives environnementales 
étudiantes. Rapidement, j’ai pris goût à l’atmosphère d’Empreintes, me 
lançant dans l’aventure Bulles Vertes. Pour moi, le journal représente 
une nouvelle possibilité de jouer un rôle actif au sein de la cité en 
abordant des thèmes sociaux tels que les changements de mentalités 
engendrés par la société productiviste, la réappropriation du territoire 
ou encore la démocratie, tout en me permettant d’exercer des com-
pétences rédactionnelles. Un bon moyen de lier plaisir de l’écriture et 
engagement social.

Pierre Guyaux 25 ans

Volontaire au « Réseau de 
Consommateurs Responsables », 
Wallonie 
www.asblrcr.be 
info@asblrcr.be

Le RCR promeut, sensibilise, 
recense et aide au lancement 
d’initiatives citoyennes collec-
tives en Wallonie.

J’ai pas mal travaillé sur la question de la mixité sociale au sein des 
initiatives, partant du constat que les initiatives citoyennes sont bien 
souvent portées par des personnes déjà conscientisées.

Cet engagement est un moyen de mettre de l’énergie au service de pro-
jets qui ont du sens pour moi et qui me permettent aussi de confronter 
des réflexions, des questionnements avec d’autres jeunes motivés. J’ai 
besoin de m’entourer de personnes constructives qui ne se prennent 
pas trop pour des sauveurs ou des donneurs de leçons... Toucher du 
bois dans le projet entrepris, rester modeste et ne pas oublier de rigoler. 
Oser sortir de sa zone de confort peut s’avérer incroyable !

 Bulles Vertes est une publication de l’asbl 
EMPREINTES, organisation de jeunesse et 
CRIE de Namur qui a pour but d’informer, 
de sensibiliser, de former, de mobiliser et 
d’interpeller la jeunesse sur les valeurs et 

les enjeux de l’écologie, c’est à dire la vie 
des hommes et des femmes en société en 

interaction avec leur environnement. 

EMPREINTES soutient le travail du Conseil 
de la Jeunesse de la Communauté française 

(CJCF), d’ I.E.W. (Inter-Environnement Wallo-
nie) et de la CNAPD (Coordination Nationale 

d’Actions pour la Paix et la Démocratie).  
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Robin Guns 28 ans

« Masse Critique », Namur 
www.amisdelaterre.be 
robin@amisdelaterre.be

Je coordonne le projet « Masse 
Critique » qui mobilise des 
namurois(es) sur la question du 
vélo en ville et ses bénéfices. Je 
m’y implique car je désire donner 
du sens à ce que je fais dans ma vie. 

Je suis motivé par la diversité des alternatives, le nombre croissant 
de gens qui remettent le modèle en question. Par contre, l’ampleur 
de ce qui reste à faire et les gens qui demeurent dans leur bulle de 
surconsommation me découragent. Je participe au changement tout 
en admettant mes incohérences sur l’idéal que je défends. Une partie 
des jeunes a envie d’engagement, de sens critique, de rencontres et 
d’actions pour faire bouger les choses ! Un conseil à leur donner ; 
écoutez votre cœur, informez-vous, rencontrez, planifiez et foncez ! 
Ma devise : « radical dans l’objectif et tolérant sur le chemin »

Clara Delvigne 23 ans

«Kap Oasis», Louvain-la-Neuve  
www.kotoasisblog.wordpress.com 
kot.oasis@gmail.com

Je fais partie de l’Oasis, c’est un 
kot à projet sur la simplicité volon-
taire qui permet une réflexion sur 
la société. Ma conscience et ma 
curiosité m’ont poussée à m’enga-
ger dans ce kot. J’y ai trouvé une 
famille qui partage presque les 

mêmes idéaux que moi et un mode de vie en cohérence avec mes 
valeurs. Mon engagement influence tant mes choix de consommation 
que la manière dont j’alloue mon temps au quotidien. A mon échelle, 
j’ai l’impression de changer ma vie et mes habitudes. Mais le monde 
est un peu trop grand pour moi... Du coup, j’espère que l’effet papillon 
n’est pas un mythe! Je suis plutôt pessimiste pour l’avenir mais je 
reste motivée et décidée car comme me l’a dit un jour mon papa, « il 
ne faut pas vivre de regrets »…

Adrien Berlandi 19 ans

« COY11 »  
www.coy11.org/fr

Les COY (conférences de la jeu-
nesse) sont organisées en amont 
des conférences mondiales sur le 
climat (COP) au sein desquelles 
elles sont représentées. La 11ème 
a lieu actuellement.
J’y suis engagé parce que je suis 
indigné, que j’ai de l’espoir et que 
j’ai le sentiment que c’est main-
tenant ou jamais! C’est pour moi 
une évidence, il faut que les gens 
s’organisent pour clamer haut et 
fort leur mécontentement ! 
J’y rencontre des jeunes indignés 
et passionnés comme moi. Je m’y 
informe davantage sur les alter-
natives, sur les solutions toujours 
présentes. 
A celui qui hésite à s’engager, 
citons Henry David Thoreau : « 
Personne n’a la responsabilité de 
tout faire mais chacun doit accom-
plir quelque chose ».  Rends-toi 
utile, indigne-toi, fais bouger les 
choses… Vois en grand, n’aie pas 
peur d’être différent, crois en toi !

Tiago Joseph 17 ans

« Jeune Magasin Oxfam »,  
Institut des Sœurs de la 
Providence à Champion 
www.providencechampion.be/
joomla2

À travers JMO, je conscientise 
les étudiants de mon école au 
commerce équitable, aux enjeux 
environnementaux et je défends 
l’égalité de tous sans tenir compte 
des différences. J’y trouve des in-
formations qui affinent mes opi-
nions et je renforce mes idéaux et 
mes valeurs. En m’engageant, j’ai 
l’impression d’être responsable 
civiquement et je mesure mieux 
les conséquences de mes actes 
sur la nature et sur la vie d’autrui. 
L’absence d’appui politique et le 
manque d’implication de la part 
de la direction et du corps profes-
soral me démotivent. Néanmoins, 
je me sens utile dans ce projet et 
je participe à ma manière à un 
changement. Sans doute n’est-ce 
qu’une petite goutte mais après 
tout, une goutte suffit pour faire 
déborder le vase !

Emilie Windels 30 ans,

« Repair Café », Liège 
www.repaircafe.be/fr 
repaircafeliege@gmail.com

J’ai créé ce projet avec 
ma sœur et des amis pour 
«Réparer ensemble au lieu 

de jeter !» Faire des économies, lutter contre le gaspillage et 
l’obsolescence programmée en prenant du plaisir à faire plaisir 
et à se sentir utile, en famille et entre amis. 

Je connais pas mal de jeunes engagés. J’ai l’impression que ceux 
qui ne le sont pas n’ont pas encore trouvé leur truc, un endroit, un 
projet et/ou un concept motivant qui donne envie de s’impliquer.

Au-delà de l’impact économique, écologique, social et technique 
d’un Repair Café, j’espère montrer l’exemple de ce qu’un groupe 
d’amis peut faire en peu de temps et sans aide financière. J’ai 
compris qu’il suffit d’un petit geste, simple, facile, gratuit, libre, 
pour faire quelque chose de grand. « La créativité est contagieuse, 
faites tourner ! » (A. Einstein)

Kevin Verwée 24 ans

Maison de Jeunes  
« Antistatic », Tubize 
www.mjantistatic.be

Le système d’aquaponie que nous avons installé 
sur le potager de la MJ permet de cultiver des 
légumes dans la serre grâce aux déjections des 
poissons.
J’ai pu créer un système grandeur nature dans la 

serre de la MJ, j’avais moi-même fait des essais plus petits à la maison mais n’avais 
pas la place pour créer un si grand système. Je passe deux à trois fois par semaine 
pour vérifier que tout fonctionne bien.
Ce qui me booste dans mon engagement c’est le partage d’expérience avec les 
autres, le soutien des animateurs, puis de voir l’évolution du projet, des plantes et 
des poissons. J’apprends chaque fois plus sur l’aquaponie, les techniques de culture 
et les erreurs à ne plus faire. J’ai l’impression que les choses bougent à la MJ mais 
pas autour de moi, du coup j’y vais plus souvent. Vincent Delobel 24 ans

« Chèvrerie de la Croix de la Grise », Havinnes 
www.chevreriedelobel.be 
chevreriedelobel@gmail.com

la chèvrerie produit du lait et du fromage bio.  Elle organise aussi des 
visites pour les écoles et des stages pour les enfants. Un de nos objectifs 
est d’être autonomes pour la production de l’alimentation des animaux.  
Le travail est mené en partenariats avec d’autres agriculteurs et des 
universités en vue de développer des nouvelles techniques agricoles 
durables

Etre parmi ses plantes et ses animaux, dans ses champs, avoir un contact direct, intime avec les êtres vivants 
qui nous entourent, avec qui nous travaillons quotidiennement... c’est un vrai sentiment d’enracinement pai-
sible. De plus, en les côtoyant, on apprend tous les jours, on peut inventer, essayer de nouvelles techniques.

S’engager c’est libérateur car c’est donner une réponse constructive à nos peurs, à nos sentiments d’injus-
tice. C’est une voie qui permet de retrouver la paix et la force intérieure.

Brice Ryckaert 25 ans

« Monnaie Locale  
Complémentaire » 
Fernelmont, Eghezée, Namur 

https://samepage.io/app/#!
/188d44ee691926d3bd0821
a418175ae68d995b20/page-
282283867195601770 
bryckaert@yahoo.fr 

Avec d’autres, je développe une 
Monnaie Locale Complémentaire 
qui soutient le développement 
socio-économique Namurois et 
rassemble des citoyens voulant 
responsabiliser leur consomma-
tion. Une aventure citoyenne por-
teuse d’espoirs durables.

J’ai l’envie d’aller de l’avant sans 
attendre que les choses viennent 
à moi toutes seules.

Je ne suis pas facilement dé-
couragé… Je suis en fait assez 
optimiste pour l’avenir, je porte 
certaines valeurs que j’essaye de 
défendre au jour le jour. Notre ave-
nir connait beaucoup de difficultés 
mais les citoyens se mobilisent et 
n’attendent pas de subir leur vie, 
ils en deviennent acteurs. « Même 
s’il n’y a pas de coq pour chan-
ter à l’aube, le jour se lèvera ». 

Julien Hanse 30 ans

« Le Champ de l’Alouette », dans la campagne 
Nivelloise 
www.champ-alouette.be 
julien@champ-alouette.be

Je produis des légumes de qualité bio-dyna-
mique et les écoule en direct afin de recréer un 
lien producteur-mangeur. 

Mon envie de construire d’autres possibles passe 
par cette expérience en horticulture : retrouver la sagesse paysanne et la combiner 
avec des techniques modernes. Un nouveau mode de vie, moi qui n’ai jamais connu 
que la ville. 

Mais j’ai aussi l’intuition d’être sur la bonne voie et de voir qu’on est de plus en plus 
nombreux à s’y mettre.  Le travail au grand air est une forme de réponse construc-
tive à la crise systémique que nous vivons actuellement. L’absence de supérieurs, 
l’amélioration du sol et de mon jardin intérieur fondent ma devise favorite : « ce qui 
est en haut est comme ce qui est en bas » (Hermès Trimégiste).

Mathieu Devuyst 
29 ans

« Globplex », Bruxelles et 
Hasselt 
www.globplex.com 
contact@globplex.com 

Globplex propose un mo-
dèle économique systémique de développement durable Nord-
Sud et génère un nouveau tissu socio-économique convivial 
de proximité. Mon engagement vient d’une profonde empathie 
face à la souffrance causée par l’injustice et le cynisme du 
système actuel. À travers mon engagement, je trouve des 
relations humaines sincères, riches et épanouissantes, je 
repousse sans cesse mes limites pour faire encore mieux la 
prochaine fois. Je me sens parfois un peu seul mais je sais 
que j’œuvre pour quelque chose d’utile. Tu hésites à te lan-
cer dans un projet ? Alors écoute ceci : 1. Ferme les yeux, et 
imagine ce que le monde serait sans toi. 2. Ferme les yeux, 
et imagine ce que le monde serait avec toi. 3. Engage-toi !

Clarisse Van Tichelen 22 ans

« Tout Autre Chose », Louvain-la-Neuve 
www.toutautrechose.be

Je suis membre de la locale de « Tout Autre Chose », un mouvement citoyen qui a pour but de dénoncer l’austérité et de promouvoir les 
alternatives en permettant aux citoyens de réinvestir le débat public. Les injustices qui existent dans la société, l’impression qu’on se trompe 
de direction me donnent envie de m’engager.

Je viens chercher dans ce mouvement une implication citoyenne, des rencontres de nouvelles personnes, changer petit à petit la société 
et mettre en évidence des alternatives. Cela prend du temps mais me permet d’être investie dans une cause dans laquelle je crois, de faire 
avancer la réflexion sur certains sujets. Certaines actions concrètes ont eu un impact direct, par exemple Ottignies Louvain-la-Neuve est à 
présent une commune hors TTIP.

Quentin Fabri 28 ans

« Réseau Belge pour un Revenu de Base » 
www.revenudebase.be 
info@basicincome.be

Je milite pour la défense de l’idée d’un revenu de base inconditionnel favorisant l’émancipation collective. Cette idée stimule et entraine des 
réflexions profondes sur la société. Je me sens entraîné par les retours des participants, les interactions avec les autres militants et le fait 
que l’idée se propage!

Si tu hésites à t’engager, renseigne-toi sur les différents projets qui t’intéressent, rencontre ceux qui y prennent part, participe en observateur 
à une de leurs activités et fonce. C’est super épanouissant et stimulant ! Quand tu as une idée, pose-la sur papier, parles-en à ton entourage, 
pense à ce que cela te coûtera en temps. Appuie-toi sur des partenaires de confiance et vas-y ! Donc, ne dites plus « je n’ai pas le temps » 
car « le temps, ça se prend ! ».

Théodore Gallez 22 ans

« Potager de la Culture », Tournai  
www.portouverte.net

Le potager de la culture a pour but de produire de l’alimentation tout en tissant du lien social au sein du 
quartier. J’ai initié le projet lors de l’été 2014 en contactant les propriétaires des terrains et les habitants du 
quartier. J’ai développé un climat de confiance entre les divers acteurs et j’ai rendu le projet autonome afin 
de le quitter en juillet 2015. Mon instinct de survie m’a poussé à entreprendre ce projet. J’avais aussi l’envie 
de rendre un site beau et porteur de liens sociaux. J’y ai appris à créer des équipes et à gérer des conflits. 
Mon  pessimisme pour l’avenir et mon instinct me poussent à créer des projets qui permettraient peut-être 
de s’adapter. Et puis, mon engagement me permet de créer des projets qui rendent les gens heureux et cela 
me rend moi-même heureux… 

Doriane Manet 22 ans

Le « PAVE », Namur 
www.ecocracs.be 
animation@empreintesasbl.be

Lors des Rencontres Ecologiques d’Eté, les animateurs volontaires 
s’occupent d’animer les enfants pendant que les parents suivent leurs 
formations : activités nature avec les enfants; jeux dans les bois, land 
art, ... L’équipe d’Empreintes est une équipe hyper accueillante et qui 
prend le temps de connaître ses bénévoles.

J’adore animer des enfants. Ce que je recherche, c’est de belles rencontres, des idées d’activités nature et 
de chouettes moments d’animation. J’aime l’idée d’apporter ma pierre à cet édifice. 

Dans ces Rencontres il y a plein de conversations sympas sur les alternatives qui existent. Je remets en 
question certains de mes choix et me tourne vers un mode de vie plus sain. Je suis optimiste car je crois 
au pouvoir des citoyens.

VOLONTAIRE 
EMPREINTES
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Elise Lekane 24 ans

« Bulles Vertes », Namur 
www.ecocracs.be

Il y a quelques années, j’ai eu l’envie de sensibiliser les étudiants de ma 
Haute Ecole d’agronomie aux problématiques Nord-Sud. Seulement, je 
n’avais pas de groupe et ne savais par où commencer. C’est là qu’est 
intervenu Empreintes avec le projet du RZO qui met en lien les étudiants 
engagés pour l’environnement. Une occasion en or de rencontrer des 
jeunes engagés, tous prêts à me donner un maximum de conseils. 

Remontée à bloc, me voilà lancée pour créer le premier Repas du Monde de l’histoire de l’agro de Ciney. 

Un peu plus tard,  voilà qu’on me propose de rédiger dans le Bulles Vertes. Ma foi, pourquoi pas… Et quelle 
bonne idée ! J’ai ainsi eu l’occasion de rencontrer des profils très variés et de rédiger sur des sujets tout 
aussi diversifiés. Que de débats autour de l’identité wallonne, des petits partis politiques,… Des recherches, 
des relectures, des fous rires et beaucoup de découvertes à la clé.

Nadège Rase 25 ans

« Café’Mut », Alsace 
www.bobazar.com 
cafemut@bobazar.com

Le « Café’Mut » est un café associatif né d’une envie commune de 
pouvoir se rassembler dans un même espace. L’objectif est de créer 
du lien social dans un village reculé où le dernier lieu collectif a fermé 
ses portes quelques années plus tôt. Ce projet me permet de trouver 
beaucoup de contact social, d’enrichir ma culture (via des pièces de 
théâtre, des concerts, des films) et d’apprendre de nouveaux savoirs 
(cuisine de plantes sauvages, fabrication de torchis...). Aujourd’hui, je 
pense beaucoup plus en terme de partage. Tout cela fonctionne donc 
! On a beaucoup d’adhérents et les idées d’activités semblent inépui-
sables. Bref, pourquoi hésiter à s’engager? Il faut essayer! La sauce 
prend... ou pas mais il suffit parfois de changer un ingrédient de la 
recette pour obtenir un plat délicieux.

Margaux Rase 18 ans

« Ecoteam » du Collège Notre-
Dame de la Paix à Erpent  
www.cndp-erpent.be/pdf/Erpent-
Agenda21.pdf

Je me suis investie à fond dans 
ce projet par envie d’intégrer un 
groupe afin d’en apprendre plus 
sur le développement durable et 
de changer mes habitudes. J’ai 
ensuite cherché à transmettre ce 
savoir afin de faire bouger mon 
école. J’aime me rendre utile pour 
une cause juste et j’aimerais que 
mes enfants puissent profiter de 
la nature comme je l’ai fait. Il ne 
faut pas que notre Terre devienne 
une poubelle! Je suis parfois dé-
couragée par les moqueries des 
autres élèves mais également par 
celles des professeurs. Ces der-
niers nous demandent pourtant 
d’être respectueux envers eux, 
j’en attendrais donc pareil de leur 
part ! Notre équipe s’est agrandie 
cette année, cela signifie que nous 
avons réussi à motiver les autres 
et ça, c’est que du positif !

Mayliss François 29 ans

« XL en Transition », Ixelles  
www.xltransition.wordpress.com/
xltransition@gmail.com

« XL en Transition » est un groupe d’habitants voulant créer du lien entre 
les personnes et l’environnement via des actions concrètes, locales 
et conviviales. J’y coordonne des activités, j’aide à lancer des projets 
et assure la communication avec différents acteurs. Je retrouve ainsi 
un pouvoir d’action sur notre monde un peu déprimant mais aussi et 
surtout la convivialité avec mes voisins. D’ailleurs, des personnes me 
disent maintenant bonjour dans la rue, ce qui n’arrivait pas avant dans 
mon coin de Bruxelles. Je consacre de 2 à 10 heures par semaine au 
projet, j’y apprends énormément: de la gestion de subsides au vivre et 
travailler ensemble. Certaines procédures administratives me prennent 
beaucoup d’énergie et me découragent un peu. «La solution viendra 
de toi» est ma devise.

Benjamin Lenglez 16 ans

« Jeunes & Nature », Wallonie-
Bruxelles 
www.jeunesetnature.be 
Info@jeunesetnature.be

J&N ce sont des jeunes qui 
s’adressent aux jeunes.  Objectif : 
faire découvrir la nature et l’envi-
ronnement pour donner l’envie de 

les protéger. Chez J&N, je trouve une ambiance familiale, un mélange 
de personnalités avec qui je partage des valeurs comme la protection 
et l’admiration de la nature. Animateur, membre de la section picarde 
et du groupe de travail pub, je ne compte pas mes heures d’implication 
dans le projet. Je me suis de plus en plus engagé en prenant conscience 
que si nous ne faisons rien maintenant, personne ne le fera pour nous. 
J’apprends un tas de nouvelles expériences et rien ne pourra me 
décourager. Je suis optimiste à condition de faire comprendre à tout 
le monde ce qui se passe actuellement. Ma devise est celle de notre 
beau pays : « l’union fait la force. »

Sorina Ciucu 30 ans

 « Altérez-Vous » 
Louvain-La-Neuve  
www.alterezvous.be  
info@alterezvous.be

La nécessité de créer un changement tout en 
répondant à un réel besoin m’a poussé à m’en-
gager. Nous travaillons à créer des espaces 
citoyens conviviaux afin de sensibiliser à une 

transition vers une société plus humaine et durable. Dans nos cafés citoyens, nous 
promouvons la consommation responsable, la convivialité et la sensibilisation à 
un mode de vie plus soutenable.
En tant que directrice de production et de l’équipe, j’aime avoir la satisfaction d’un 
travail accompli et œuvrer à une alternative inspirante. C’est devenu mon mode 
de vie et je ne compte pas mes heures. Pour les jeunes qui voudraient s’engager, 
je leur dis de foncer! Ma devise : « laissez-vous tenter par le goût de l’éthique »

Jean-Michel Muhire 24 ans

 « Paris à Prendre », Bruxelles, Liège, Mons, Namur et Houffalize 
www.parisaprendre.be 
info@parisaprendre.be

Notre objectif est de sensibiliser et fédérer les jeunes  autour des  enjeux 
climatiques, par exemple avec une fausse tour Eiffel sous les eaux. Pour 
moi c’est un lieu de rencontre où on peut brainstormer et organiser le 
voyage vers Paris en consolidant l’engagement citoyen dans la lutte 
contre les changements climatiques.

Je suis révolté de voir que les inégalités sociales, économiques et culturelles perdurent encore à notre 
époque et surtout l’immobilisme ambiant que l’on peut avoir dans certaines circonstances.

Mais je suis motivé de voir les choses bouger ou de découvrir qu’un échec annonce une victoire prochaine. 
S’engager c’est l’opportunité de découvrir le monde d’une façon différente : « Always look the bright side 
of life».

Mariane Emegenbirn 21 ans

« Un petit creux? Idéquitable », Namur 
http://www.hepn.be/petitcreuxidequitable 
petitcreuxidéquitable@gmail.com

Nous voulons rendre la consommation éthique et biologique accessible aux étudiants grâce à la création 
d’un site de recettes équitables/bio pour un budget étudiant.

J’avais envie de créer un outil qui puisse réellement être utile. Je suis convaincue que notre consommation 
peut avoir plus de poids que notre vote. En plus d’être un réel apprentissage c’est une fierté de montrer 
qu’à 21 ans on peut gérer un projet de A à Z ainsi qu’une équipe de 20 bénévoles.

Grâce à ce projet, j’ai pu rencontrer plein d’autres initiatives et je me rends compte que le monde bouge, 
que les jeunes bougent et qu’on est en marche pour un mieux. Il faut profiter d’être jeune pour se lancer 
et expérimenter! D’où ma devise, « le changement commence par son assiette ! »

Bianca Drepper 23 ans

« The Insiders » 
www.theinsidersinparis.wordpress.com 
theinsidersparis@gmail.com

Le projet vise à expliquer la COP21, à jeter un regard cri-
tique sur ce qui s’y passe, à apprendre le fonctionnement 
de la négociation politique… On tient un blog durant la 
conférence. Mon apport spécifique est le côté technique 
du changement climatique et ses liens avec l’agriculture. 

J’y développe des capacités à organiser et gérer une équipe, à trouver des solutions, à 
communiquer efficacement.  Ma devise, c’est « un voyage de 1000 km commence par un 
premier pas ».

Ce qui me pousse? C’est l’envie de changer le monde, de faire quelque chose qui a du 
sens,  de sensibiliser les gens, d’apprendre... et puis c’est passer du bon temps avec des 
chouettes gens.  Il y a la reconnaissance sociale aussi.

Isaac Saelens 19 ans 
« Ecole en Colère », Ixelles 
www.facebook. com/Ecole-
en-colère-871457936228335/ 
gratoir@he-spaak.be

C’est un groupe d’action 
qui dénonce les mesures 
des gouvernements et ses 
conséquences : la mort de 

la démocratie, de la protection sociale et du travail social.

J’y apprends à me questionner constamment. Cela m’apporte 
également un bien-être, il y a rarement une mauvaise ambiance 
et puis tu exploses d’idées après les débats.

Ce qui m’a poussé à m’engager c’est de savoir que plein de pro-
blèmes peuvent être résolus par de simples actions. Je pense 
qu’il ne faut jamais déléguer sa volonté à quelqu’un d’autre.  Et 
puis, s’engager c’est se joindre à une nouvelle bande de potes.

C’est parfois fatiguant parce qu’on veut toujours en faire plus. 
Certains jours, ça m’empêche de rester bien confortablement 
dans mon salon avec les gentils colocs ! Mais quelle joie !

Coralie Verhaegen 20 ans

« Parlement des Jeunes Bruxellois 
pour l’Environnement » 
www.parlementdesjeunes.be 
i.magils@goodplanet.be

Nous avons pu émettre nos direc-
tives afin qu’en 2030, Bruxelles 
soit une ville durable. Ces idées 
ont été commentées, argumen-
tées et votées en présence de 
politiciens. 

L’environnement m’a toujours 
intéressé mais je ne savais pas 
trop comment m’investir. Quand 
je réalise le nombre de gens et 
projets que j’ai rencontrés, je me 
rends compte à quel point le PJBE 
m’a ouvert des portes.

Tu hésites à t’engager ? Fonce !  
N’hésite pas à collaborer avec 
un réseau ou une association 
existante, tu gagneras un savoir 
précieux et du soutien pour les 
moments plus difficiles. Je suis 
optimiste car je vois que beaucoup 
de jeunes s’engagent et ont de 
bonnes idées. Notre génération 
est consciente des enjeux et veut 
faire changer les choses.

Fanny Lebrun 28 ans

« Cycle en Terre », Clavier, Strée et Havelange  
www.cycle-en-terre.be 
fanny@cycle-en-terre.be

Avec Cycle en Terre, je cultive des légumes. Je réunis des gens autour du projet afin de produire des semences vivrières.  Le but est de 
retrouver, de développer et de répandre les connaissances permettant de reproduire des légumes via les semences. Le manque de retour 
financier, le stress, le peu de temps libre qu’il me reste sont contrebalancés par les retours sympathiques, les encouragements et le 
contentement de mes clients. Je me forge une expérience, je fais de belles rencontres tous les jours et surtout je réalise un métier que 
j’aime et qui me passionne. À un jeune qui souhaite s’engager, je lui dis : « ne prends pas trop de risques, mais vas-y, essaie de réaliser 
tes rêves et surtout... accroche-toi, car il faut du temps pour arriver à construire quelque chose de grand et stable ».

Audrey Villance 24 ans 

« Paris à Prendre » avec le CNCD, Bruxelles, Liège et Namur 
http://www.parisaprendre.be/

Objectif du projet : rassembler 10.000 belges pour manifester à Paris lors de la COP21.  On organise aussi 
des actions de sensibilisation sur les changements climatiques. Je participe à l’élaboration des outils de 
sensibilisation.

Dans ce projet, je cherche à partager une idéologie, un combat avec d’autres. Ce qui me décourage actuelle-
ment, ce sont les attentats qui nous forcent à organiser la manifestation ailleurs qu’à Paris où nous devions 
retrouver des milliers d’autres personnes. C’est aussi l’environnement qui risque d’être mis au 2ème plan 
après ces événements. 

Le déclic de mon engagement citoyen, ça a été la rencontre à l’ULB d’une Philippine qui nous a parlé du 
typhon Haiyan. J’ai eu envie que les gens sachent ce que d’autres vivaient de l’autre côté de la planète.

Olivier Malay 25 ans

« Tout Autre Chose », locale LLN 
www.toutautrechose.be/

Nous voulons faire mouvement 
en s’opposant à l’austérité et pro-
poser des alternatives enthou-
siasmantes : la Grande Parade 
des alternatives, des débats, des 
actions, etc. 

Au début, je m’y suis engagé un 
peu par devoir - « rendre ce qu’on 
m’a donné » - puis j’y ai pris goût et 
j’ai découvert tous les problèmes 
qu’il y a (sociaux, écologiques,...) 
alors j’ai continué, un peu plus fort !  
Le faire avec tout plein d’autres, 
jeunes et moins jeunes, en parta-
geant leur enthousiasme. Il faut 
voir les énergies positives aux 4 
coins de la Belgique !
De nombreux jeunes sont engagés 
dans des associations de jeunesse 
ou individuellement, mais trop peu 
dans la sphère publique, même 
quand les sujets les touchent. 
On est souvent poussés par une 
culture « apathique » à rester dans 
les habitudes. Mais quand on se 
lance, on y prend vite goût !

VOLONTAIRE 
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Marie Lecocq 24 ans

Conseillère communale Ecolo à Rochefort 
www.rochefort.ecolo.be 
marie.lecocq@live.fr

Dans l’opposition, j’assume un rôle d’aiguillon en ayant une attention 
constante aux matières environnementales (mobilité, nature etc.), à la 
démocratie locale, à la participation citoyenne, au bien-être collectif 
et à la relocalisation de l’économie.

Avoir des responsabilités politiques est un défi énorme, demandant 
beaucoup de travail, une attention extrême et une présence sur le 
terrain. Ce n’est pas qu’un engagement pour le présent mais aussi 
pour le futur.

Quand je vois que seulement 15 personnes ont réussi en quelques jours 
à en mobiliser près de 4.000 pour faire une chaîne humaine pour le 
climat à Bruxelles, l’incroyable force du collectif me fait du bien ! « Un 
arbre qui tombe fait plus de bruit qu’une forêt qui pousse ».  

Lisa Joseph 22 ans

« Ecolo J », Wallonie-Bruxelles 
www.ecoloj.be 
info@ecoloj.be

Je milite au sein de cette Organi-
sation de Jeunesse politique.  Je 
mobilise des jeunes sur des ques-
tions de société (changements 
climatiques, prison, migrations, 
...) au travers d’actions de terrain 
(manifestations, atelier vermicom-

postage, ...) et de réflexion (documentaires, conférences, ...) afin de 
construire des positions politiques.
L’écologie politique fait sens pour moi. Je recherche de la cohérence 
et de la complémentarité entre mon engagement quotidien, associatif 
et politique. Les rencontres et amitiés que j’y ai nouées me donnent 
de l’endurance dans mes engagements. 

Aux jeunes qui hésitent à s’engager, je conseille de passer la porte 
d’associations qui leur plaisent et de lutter contre l’impression qu’on 
ne connait rien à rien. L’important est de prendre du plaisir dans ses 
engagements !

François Lebecq 30 ans

« Etats Généraux de l’Eau à 
Bruxelles », Région bruxelloise 
www.egeb-sgwb.be 
coordegeb@gmail.com

Si je suis né dans l’eau, mon en-
gagement politique est né avec 
les EGEB, en 2010, en rejoignant 
une mobilisation citoyenne vou-
lant réconcilier la ville avec l’eau 
en réunissant les citoyens, les 
pouvoirs politiques et les scien-
tifiques pour expérimenter de 
nouvelles formes de gestion de 
l’eau.  
J’y ai énormément appris sur 
les dynamiques de groupe et 
l’échange de savoirs, en particu-
lier au sein de la coordination où 
nous gérons en commun l’asbl. 
J’ai rencontré de nombreux jeunes 
engagés dans la production  
« d’autres mondes possibles ».  
Leurs espoirs nourrissent les 
miens. L’essentiel pour moi est 
d’avoir envie, d’autant plus quand 
celle-ci est virale ! Je choisis donc 
d’être optimiste car, contraire-
ment au dicton, je suis convaincu 
que « le Bien se cache dans les 
détails ». 

Vianney Janssens 27 ans

« Terre de Miel », Walhain 
www.terredemiel.be 
vianney@terredemiel.be

Terre de Miel, c’est une agricul-
ture familiale, paysanne et du-
rable, inspirée de la permacul-
ture. J’ai une grande satisfaction 
à rendre la terre plus vivante, à 
contempler les papillons revenir 
butiner les fleurs sauvages qui 
s’invitent ça et là sans craindre 
les désherbants chimiques ou une 
tondeuse méticuleuse… Et quand 
de la terre surgissent des beaux 
légumes qui investiront les cui-
sines des amateurs de produits 
authentiques et sains, je ne peux 
que lui être reconnaissant ! 
L’engagement est à temps plein, 
il reste peu de temps pour les 
vacances et la vie privée… Par 
contre, vivre au rythme des sai-
sons est une belle compensation.
Je cherche une vie unifiée en lien 
avec la nature dans un travail qui 
correspond à mes convictions, 
même si cela demande certains 
sacrifices : « Happy culture et 
apiculture ! »

Xavier Gillon 31 ans

volontaire chez « Empreintes asbl »,  
Namur 
www.empreintesasbl.be/
empreintes

Le conseil d’administration gère les actes administratifs importants de 
l’ASBL et décide de son orientation stratégique à long terme. En tant 
que trésorier du CA, j’analyse le budget et le présente au CA et à l’AG. 
Plus spécialement, je suis investi dans la création d’une dynamique 
de volontariat chez Empreintes. 

J’ai le sentiment d’être plus complet, mon engagement apportant une 
dimension citoyenne à mon quotidien, mais aussi plus généreux, en 
offrant une partie de mon temps et de mon énergie. Je me rends utile 
gratuitement et librement pour une cause que j’estime juste et d’utilité 
collective. Collectivement, je vois un avenir différent et bouleversant par 
rapport à ce que nos parents ont vécu, mais je sais que notre créativité 
et notre résilience nous aiderons à nous y adapter.

Boris Nasdrovisky 30 ans

« Semaine des Sentiers », Wallonie 
www.semainedessentiers.be 
boris.nasdrovisky@sentiers.be

Nous avons la volonté de mettre en valeur et de 
réhabiliter la petite voirie publique. Cela me donne 
l’occasion de rencontrer un très grand nombre 
d’acteurs et d’allier la sensibilisation à des actions 
concrètes. Malheureusement, il est parfois décou-

rageant de constater qu’un travail de longue haleine peut être détruit en quelques 
instants. Mais à force de taper sur le clou, je constate que les choses changent. 
Je trouve que les jeunes n’hésitent pas à s’engager soit en aidant au besoin soit en se 
proposant d’eux-mêmes. Pour les jeunes qui voudraient se lancer, je leur conseillerais 
de ne pas hésiter à demander de l’aide et à s’entourer plutôt que de se décourager 
parce que « c’est trop compliqué ».
« On construit les chemins du futur avec les pierres du passé. »

Georges Abts 23 ans

« Jeunes et Nature », Wallonie et Bruxelles 
www.jeunesetnature.be 
info@jeunesetnature.be

J&N sensibilise les jeunes à l’environnement et à la nature par des camps, des activités et des formations 
d’animateur nature.

Je suis président de l’association, je gère les équipes de bénévoles et les employés. Je travaille à court, 
moyen et long terme. J’y travaille bénévolement environ 2 heures par jour.

Ça m’apporte des connaissances administratives, mais aussi en gestion d’équipe et en création de partenariat. 
J’ai la chance de pouvoir acquérir autant de connaissances aussi jeune. Je conseille cette expérience à tous! 

A celui qui hésiterait à se lancer dans un projet, je dis que les utopies sont faites pour être réalisées. La 
société salariale nous a appris à être prudents, à ne pas oser agir.  Elle nous fait perdre confiance en notre 
force individuelle et collective.

Laetitia  
Fauconnier 21 ans

« Agro Action Ath » 
agro.action.ath@mailoo.org

Notre volonté est de conscientiser à l’environne-
ment, la souveraineté alimentaire, l’agriculture 
durable, le climat et le recyclage. Pour cela, nous 
organisons des ciné-débats, un carrefour des asso-

ciations, des affiches sur le tri des déchets…

Personnellement, je suis venue parce que j’étais à la recherche d’une manière de faire 
partie du changement et de moyens concrets pour faire bouger les choses autour de 
moi. C’est également une façon de rencontrer et de découvrir d’autres projets. Lorsque 
je vois les gens prendre conscience, améliorer leur mode de vie, adapter des idées 
qu’on leur propose à leur propre niveau, alors, je me rends compte que je ne fais pas 
tout cela en vain. Mon engagement fait maintenant partie de mon quotidien, quoi que 
je fasse il y a à présent une réflexion derrière. Mon emploi du temps aussi s’en trouve 
métamorphosé.

Quentin Poels 34 ans

« Réseau Brabançon pour le Droit 
au Logement » 
www.rbdl.be 
info@rbdl.be

Le réseau regroupe diverses 
asbl, entrepreneurs, et citoyens 
qui militent pour le droit au loge-

ment, notamment pour la reconnaissance de l’habitat léger. On se 
bat pour plus de justice et de liberté en matière de logement. J’y 
trouve du plaisir à être avec des gens intéressants, qui partagent 
les mêmes idéaux.

Ce qui m’a poussé à m’engager ? C’est l’injustice sociale.  C’est 
aussi l’omniprésence des banques si on veut avoir un « chez-soi »,  
leur mauvaise gestion de nos placements et l’exclusion des plus 
pauvres. Je ne suis pas d’accord avec la façon dont vont les choses, 
il faut se soulever et exprimer son désaccord par son action et ses 
choix.

Je ne sais pas si je fais bouger les choses. Le changement est un 
processus long et lent. Le temps nous est malheureusement limité 
avant que tout ne périclite. 

Anastasia De Laet 16 ans

« Green Team », école Pie 10 de Châtelineau  
www.pie10.be

La Green Team est un groupe d’élèves volontaires qui veulent sensibiliser les jeunes au développement durable à l’aide de 
nombreuses activités : paniers bio, journal, Rwanda, Troc de livres,  GoodPlanet Actions… 

Je trouve que de plus en plus de jeunes sont sensibles à nos actions et nous rejoignent. Personnellement, j’ai désiré 
m’engager parce que je suis sensible au thème du développement durable. Voir que nos projets touchent l’ensemble de 
l’école et que l’on voit les résultats de nos efforts me booste dans mon engagement. Par contre, le fait de voir que certains 
élèves ne sont pas du tout intéressés et ne s’impliquent pas me décourage. Au quotidien, je fais maintenant plus attention 
à mes comportements comme le tri des déchets, vérifier la provenance des aliments…

Charlotte Duysens 25 ans

« Le Monde selon les Femmes », Bruxelles  
www.mondefemmes.be/  
tanguy@mondefemmes.org 

En tant que superviseuse de la réalisation d’une publication comparée sur la situation des violences sexuelles en Belgique, Bolivie et en RDC, je 
rencontre nos partenaires, j’organise les réunions, la récolte des données et finalement la rédaction. Je ressens un besoin de m’engager dans une 
lutte essentielle pour nos sociétés, de participer à un effort collectif pour un monde plus juste et plus égalitaire entre les femmes et les hommes. 

ce qui me motive à faire plus ou faire mieux, c’est l’enrichissement personnel, à travers les actions du projet mais surtout à travers la rencontre 
des personnes qui partagent mon engagement. Ce projet m’apporte de bonnes connaissances sur une question de société importante mais aussi 
sur la façon de former, informer, gérer un débat, une conférence, etc.

Mélanie  
Keck-Antoine 21 ans

« JAGROS ISIa », Huy 
https://www.facebook.com/jagrosisia/

Sur le campus, nous sensibilisons étudiants et enseignants à la sou-
veraineté alimentaire. Nous vendons des produits équitables (Oxfam) 
et locaux (Upigny) pour financer la rénovation des serres de l’école où 
nous produisons des semences de tomates et laitues, en partenariat 
avec Kokopelli.

Ce projet correspond à mes valeurs en donnant une dimension collective à des engagements indivi-
duels. Au-delà de mes actions au quotidien, j’ai la conviction que le changement passe par le collectif. 
En agissant dans ce projet, j’ai pu rencontrer de chouettes personnes que je n’aurais croisées autre-
ment.  J’ai aussi développé des compétences organisationnelles en passant de la théorie à l’action, ce 
qu’on n’apprend pas à l’école. Ma devise ? « vivre simplement pour que tout le monde puisse vivre »  
(Gandhi).

Florence Higuet 27 ans

«Z ! asbl», Wallonie-Bruxelles 
www.esperanzah.be 
info@esperanzah.be

Avec l’asbl Z !, nous voulons dif-
fuser largement la culture en la 
rendant accessible à tou-te-s à 
travers des actions principale-
ment musicales (Esperanzah!, 
Jyva’Zik et Verdur’Rock) mais 
aussi les arts de rue, le cinéma, 
etc. Nous aspirons à produire 
des événements esthétiques et 
humains, mettant l’accent sur la 
solidarité, l’ouverture, la multi-
culturalité, la tolérance et propo-
sant des changements concrets.

Travailler simultanément sur 
la culture, l’environnement et 
la transformation sociale avec 
tous les âges donne forme et 
concrétise mes valeurs sur le 
terrain. Derrière tout cela il y a 
l’espérance d’un autre monde… 
à construire ensemble !

Il faut croire à ses propres actions 
et faire confiance aux autres. 
Voyez la force et la puissance du 
collectif au-delà des actions per-
sonnelles et individuelles !

Thibaud Bayet 24 ans

« Bulles Vertes », Namur 
www.ecocracs.be

J’ai rejoint le comité de rédaction du magazine Bulles Vertes en fé-
vrier 2015. En un peu moins d’un an, nous avons écrit des articles 
sur des thèmes variés ; cela va de l’économie collaborative à la sup-
pression des cours de religion en passant par les bienfaits du pis-
senlit… L’écriture de tous ces articles a souvent donné lieu à de 
nombreuses discussions passionnées et enflammées entre nous. 

Chacun possédant un avis pertinent sur la question. Avec Bulles Vertes, j’ai trouvé un moyen de pouvoir 
m’exprimer librement afin d’informer et de donner l’envie à d’autres jeunes d’être acteurs de change-
ment. Toujours en recherche d’apprendre, de me former et de transmettre, ma devise est la suivante :  
« n’allez pas où le chemin vous mène, allez au contraire là où il n’y a pas de chemin et laissez une piste... » 

Elisa Caricato 29 ans

« Boom » café associatif, Bruxelles 
www.facebook.com/asbloptimart 
cc.equitable@gmail.com 

Nous sommes un « Fair Espresso 
Bar associatif », mariant enga-
gement solidaire et convivialité à 
travers la vente de produits du-
rables de qualité issus de circuits 
courts et de l’économie sociale.

Il y a 3 mois, avec 4 ami(e)s nous 
avons repris bénévolement ce 
projet en manque de subsides de 
fonctionnement. J’ai appris en fai-
sant, à la fois la gestion d’une asbl 
et l’Horeca, savoir faire un café 
avec une machine professionnelle 
est déjà un métier !

Ce projet d’auto-gestion collec-
tive me tient fort à coeur. Tout le 
monde trouve sa place car il y 
en a pour tous. Un jour, on vient 
nous demander si nous vendons 
des cartes postales, le lendemain 
une autre personne nous propose 
d’organiser un atelier de création 
de cartes postales ! L’énergie ve-
nant de tous les côtés nous donne 
envie de nous battre pour péren-
niser le projet ! 

VOLONTAIRE 
EMPREINTES

VOLONTAIRE 
EMPREINTES

Bulles vertes #50 - p.6 Bulles vertes #50 - p.7


